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Introduction :
 Le chemSex est une prise de substance psychoactive pendant les

rapports sexuels, pouvant avoir des conséquences négatives sur
la vie des consommateurs et associée à un risque accru d’IST.

 Cette pratique concernait :
 14 % des PrEPeurs de l’enquête ANRS-Prévenir.
 30% des PrEPeurs de la région Paca Est.
En Normandie, cette pratique semblait être en augmentation sans
qu’aucun état des lieux chiffré ne soit disponible.

 L’objectif de ce travail était de faire un premier état des
lieux de la pratique du chemsex parmi les usagers des
CeGIDDs Normands.

Méthode :
 Mise en place d’un collectif de représentants des CeGIDD

et des services d’addictologie en Normandie

 Rédaction d’un questionnaire spécifique « chemsex », qui a
été intégré au questionnaire d’entretien de dépistage
disponible via le logiciel métier «CUPIDON, EPICONCEPT®»
commun à l’ensemble des CeGIDDs normands.

 Le COREVIH animait le groupe, faisait le lien entre éditeur
de logiciel, addictologues et CeGIDD et exploitait les
données.

 Entre le 30/05/2022 et le 30/09/2022, tous les usagers
consultants en CeGIDD pour un dépistage ou pour la prise
de PrEP dans la région étaient interrogés sur leur
éventuelle pratique du chemsex
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Conclusion
Un questionnement systématique lors d’une consultation en CeGIDD a permis d’identifier 52 personnes
pratiquant le ChemSex en Normandie en 4 mois dont 56 % souhaitent être orientés dans un parcours d’aide à la
réduction des risques et dommages.

 Conséquences de la consommation ressentie par les patients

 Description de la population 
pratiquant le ChemSex

Malgré une consommation déclarée occasionnelle, 56% des patients interrogés sont demandeurs d’aide

 Etat des lieux des pratiques

Résultats
52 patients consultants en CeGIDD pour dépistage des IST ou PreP entre le 30/05/2022 et le 30/09/2022 ont 
répondu « OUI » à la question pratiquez-vous le chemSex, soit 2,6 % des usagers de CeGIDD sur la période.
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Définition chemsex : désigne la consommation de substances psychoactives en contexte de sexualité. 
Rapport Chemsex 2022 pour le Ministre de la Santé par le Pr A.Benyamina
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Patients ayant des répercussions négatives sur la vie professionnelle

Patients ayant des répercussions négatives sur la vie personnelle

Patients ayant des difficultés avec le produit ou en demande d'aide

Patients connaissant le dispositif RDR

Description des usagers des CeGIDDs

 Drogues consommées dans le 
cadre du ChemSex

 Fréquences

 Circonstances de 
consommation Périodes de consommation

Contacts :
carine.guillois@ch-havre.fr
Guillemette.unal@chu-rouen.fr

 Sur leur vie professionnelle

 Sur leur vie personnelle

 Patients déclarant : 
 Savoir ou se procurer du matériel RdR

 Avoir des difficultés avec le produit et/ou besoin d’aide
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 Patients déclarant que leur consommation a des répercussions négatives : 


